
Vous avez dit Y ? 

Alors voilà, c’est fait, le marché du travail est 
envahi à nouveau par une nouvelle génération!  
Et comme les précédentes, elle est scrutée à la 
loupe, comme si elle était composée d’étranges 
petites créatures qui débarquent d’une nouvelle 
planète. Et comme les précédentes, on la trou-
ve irrespectueuse, gâtée, en contradiction cons-
tante avec l’autorité. Oui, oui … la génération X 
et les baby-boomers y sont passés autrefois…. 

Tort ou raison, la génération Y aborde la vie 
sous un angle très différent des précédentes. 
Forts d’une conscience écologique et d’une 
connaissance quasi instinctive des nouvelles 
technologies, ils arrivent avec une vision plané-
taire et les doigts bien dégourdis lorsqu’ils ren-
contrent un clavier sur leur route. 

Né dans une société ou l’accès à l’emploi passe 
par la formation, ils sont souvent plus diplômés 
que leurs aînés, ce qui contribuent à l’écart 
générationnel. Par contre, cet accès est réservé 
presqu’uniquement aux privilégiés ayant étu-
diés, élargissant ainsi le fossé entre les riches 
et les pauvres. Malgré tout, les jeunes sans 
emploi sont allumés, conscients de ce qui les 
entoure et souhaitent participer à l’essor de la 
société. C’est à nous de leur donner des oppor-
tunités. N’oublions pas qu’ils sont peu nom-
breux comparativement aux autres générations 
et n’ont pas toujours la tribune pour faire valoir 
leurs opinions. Ils sont conscientisés et peuvent 
devenir un moteur puissant à la participation 
citoyenne. Certaines organisations l’ont bien 
compris : le Forum Jeunesse Mauricie et les 
Carrefour jeunesse emploi en sont de bons 
exemples. 

L’accès à Internet, les communications à vites-
se rapide et l’information instantanée ont chan-
gé le rapport à l’autre et contribuent à faire de 
cette génération un groupe presqu’homogène 

au niveau des habitudes de consommation et 
même très à risque au niveau du surendette-
ment. Pas étonnant que les rapports entre les 
groupes d’âge puissent être si tendus. Lors 
d’une conférence donnée dans la région, M. 
Carol Alain disait que c’est la première fois que 
quatre générations se retrouvent sur le marché 
du travail en même temps. La génération Y, 
baignée dans une mer d’informations et de 
formations redoutent les rapports humains hié-
rarchiques, mais souhaitent être guidés. Les 
générations précédentes doivent se positionner 
dans des rôles de coach et supporter le déve-
loppement de cette génération, et même de la 
prochaine ! Certaines idées émergent sur ce 
thème et tranquillement, des programmes de 
mentorat voient le jour. Ces échanges seraient 
des occasions d’échanges enrichissantes où les 
forces de tous seraient mises à profit. 

Parce qu’en fait, la génération Y a beaucoup à 
nous apprendre. Ils ont compris que l’équilibre 
passe par une gestion saine du temps lié au 
travail, aux loisirs et à la famille. Ils sont créa-
tifs, ont l’esprit ouvert et font fi des frontières. 
Ils ont appris à travailler dans un esprit de coo-
pération et d’équipe pour atteindre leurs buts. 
C’est à nous d’adapter nos milieux pour que 
l’échange soit enrichissant et porteur de chan-
gement. 

En terminant, j’en profite pour dire merci aux Y 
de mon entourage qui font un travail fabuleux! 
Je pense à Marie-Andrée, Sophie, Valérie, Valé-
rie et bien d’autres! 

 

 

 

    
MarieMarieMarieMarie----Denise Prud’HommeDenise Prud’HommeDenise Prud’HommeDenise Prud’Homme    
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En avril 2009, la Coopérative de solidarité ETC pour École-Travail-Communauté voyait le jour et 
à l'automne procédait à l'embauche d'une coordonnatrice. Ce projet issu d'un partenariat entre 
les organismes du milieu, se veut un centre de mise en valeur des ressources humaines du 
territoire. Pour ce faire, la coopérative ETC implante des ateliers de travail dans des secteurs 
aussi variés que l'informatique, le textile, les produits forestiers non ligneux et le service à la 
clientèle. Grâce à ces ateliers, les gens qui fréquentent la Coopérative pourront poursuivre leur 
formation générale, participer à des programmes d'intégration au marché du travail, prendre 
part à des ateliers pratiques, effectuer des stages d'études et s'impliquer dans divers projets de 
notre communauté. Après une présentation de ce nouvel organisme à la Chambre de commer-
ce et d'industrie, le 24 mars prochain, la coopérative procédera au lancement officiel de ses 
activités. Pour en savoir davantage sur cette précieuse initiative, les personnes intéressées peu-
vent contacter la coordonnatrice, madame Isabelle Larouche au 819 676-3006 poste 6513.  

D’autres projets sont aussi en cours sur le territoire. Un agent de développement pour le sec-
teur de Parent a été embauché grâce à la participation financière et au soutien de partenaires 
du milieu. Ce dernier aura différents mandats afin d’assurer le développement et le maintien de 
la qualité de vie de la communauté. Le comité de développement social travaille aussi à la mise 
en place d’un projet pour assurer la sécurité alimentaire des personnes dans le besoin durant la 
période de relâche estivale des bénévoles qui œuvrent au sein des organismes qui offrent de 
tels services. Finalement, un projet en lien avec la cohabitation de la population autochtone et 
non autochtone du territoire est en processus. 

HAUT SAINT-MAURICE 

COULEURS LOCALES 

Les élections municipales de novembre dernier ont eu un certain impact sur la représentation 
des citoyens, membres du Comité territorial, provenant des municipalités de la MRC de       
Mékinac. Ceci a donné l’occasion à l’exécutif du Comité de faire la tournée des conseils munici-
paux tant pour remémorer, notamment aux nouveaux élus, la raison d’être du Comité territorial 
que pour rétablir la participation citoyenne au sein du comité. Déjà cette opération peut être 
qualifiée de très positive particulièrement pour la cohésion plus étroite qu’elle a permis de dé-
velopper entre les élus et le Comité territorial de développement social. 

Par ailleurs, la convocation, par le comité territorial, d’une rencontre publique le 15 mars der-
nier a porté sur la réalité des communautés de la MRC afin d’accentuer cette cohésion. Mme 
Nadine Maltais du Réseau Québécois de Villes et Villages en Santé a parlé du concept de Fête 
des Voisins. De plus, Monsieur Réal Boisvert, chercheur à l’Agence de la santé et des services 
sociaux de la Mauricie et du Centre-du-Québec a présenté les plus récents développements de 
ses  travaux ainsi que les particularités les plus marquantes des communautés de la MRC de 
Mékinac. 

MÉKINAC 
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TROIS-RIVIÈRES 

Le comité de lutte à la pauvreté du secteur Cap-de-la-Madeleine à Trois-Rivières s'est doté d'un 
plan d'action de 2009 à 2013. Une des actions centrale de son plan d'action est de développer 
des ressources et des projets durables répondant localement aux besoins du milieu. En ce sens 
il a mandaté l'organisme de travail de rue « Trips du Rivage » pour effectuer une étude de be-
soins auprès de la clientèle fragilisée du secteur. Cette enquête terrain se fait par les travail-
leurs de rue, qui recueillent quotidiennement les difficultés et les besoins des personnes qu'ils 
rencontrent. Ces données sont consignées dans un journal de bord et dans le rapport d'activi-
tés de l'organisme et vont servir de base à l'élaboration de projets. L’ajout d'un travailleur de 
rue a été rendu possible grâce à la concertation des organismes au sein du comité de lutte à la 
pauvreté et l'obtention d'un financement de la Stratégie de partenariat de lutte à l'itinérance 
(SPLI). Les intervenants communautaires de l'organisme Ebyon participent aussi à l'étude de 
besoins auprès de la clientèle qui fréquente la tablée populaire.  

À ce jour, les résultats préliminaires amènent le comité sur la piste de deux projets distincts soit 
le Café haute tolérance (café avec travailleur de milieu ouvert à toute personne en difficulté 
même sous l'effet de drogues ou d'alcool), et une maison de quartier dans le secteur de la rue 
Fusey pour briser l'isolement de personnes seules en situation de pauvreté, sans emploi, et qui 
n'ont aucun lieu de socialisation dans ce secteur.  

Ils attendent les résultats complets de cette étude (novembre 2010) pour aller de l'avant avec 
leurs projets et la mise sur pied de ressources afin qu'ils répondent véritablement aux besoins 
des personnes en situation de pauvreté de ce secteur de la ville de Trois-Rivières.   

COULEURS LOCALES  

DES CHENAUX 

Le comité de développement social Des Chenaux travaille fort à l’élaboration de nouveaux pro-
jets pour la communauté. Mais voilà que Valérie Bureau, agente de développement social, a 
mis la main sur un site qui pourrait être fort utile. Directement issu du projet Vers l’IMPACT, le 
site Internet www.mobilisation-communautes.qc.ca est entièrement consacré à la mobilisation 
et au développement des communautés locales dans la perspective du renforcement de leur 
pouvoir d’agir. Il est destiné en priorité aux acteurs qui soutiennent la mobilisation et le déve-
loppement des communautés locales (MDCL) au Québec. 

Il rassemble et diffuse les repères conceptuels et pratiques issus de l’expérimentation engagée 
par l’équipe Vers l’IMPACT depuis deux ans. Évolutif, il s’enrichira graduellement au cours des 
prochains mois. Votre collaboration sera bienvenue afin que ce site réponde le mieux possible à 
vos besoins, par vos réactions, vos apports d’expériences. Vous serez aussi invités à l’évaluer 
afin de le bonifier d’ici le printemps 2010. 
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Une toute nouvelle émission pour le retour à la maison prend le contrôle des ondes de CH2O 
(103,1 et 104,9 FM) ! Depuis le 1er mars, l’animateur Alexandre Trudel, a l’agréable plaisir, 
d’informer et de divertir la population de la MRC de Maskinongé durant leur retour du travail. 
Informations municipales, événements culturels, actualités économiques, entrevues avec les 
acteurs de la région sont traités entre 16h et 18h. 
 
Un second poste a également été comblé au sein de l’équipe de CH2O avec la nomination de 
M. Jonathan Gariépy comme directeur-général le 22 février dernier. Il s’amène à la direction de 
CH2O avec beaucoup d’optimisme et de motivation afin d’accroître la notoriété et l’impact de la 
station de radio dans la région.  

CH2O possède un énorme potentiel qui se doit être exploité pour le bénéfice de la population 
de la MRC de Maskinongé. Cette coopérative existe grâce à l’acharnement et à la persévérance 
de plusieurs personnes de la région qui avaient et ont toujours le désir d’offrir une radio près 
de sa population. De plus, la présidence du conseil d’administration a changé de visage avec la 
nomination de M. Jean Deveault, homme d’affaires reconnu dans la région. 

MASKINONGÉ 

SHAWINIGAN 

La «Politique de développement social de Shawinigan et ses partenaires» a débuté son proces-
sus de concertation afin de concevoir un plan d’action concertée qui interpellera un ensemble 
d’acteurs. Cette démarche de mobilisation s’initiera avec la collaboration d’un agent accompa-
gnateur. 

À l’instar des partenariats en développement social et pour une première au Québec, la Ville de 
Shawinigan s’est également associée à 4 partenaires afin de se doter d’une politique cadre de 
l’activité physique, du sport et du plein air (Unité régionale du loisir et du sport, Collège Shawi-
nigan, Commission scolaire de l’Énergie et le Centre de santé et de services sociaux de l’Éner-
gie). La consultation des acteurs clés locaux et un colloque ouvert à tous ont déjà permis de 
valider et de bonifier les travaux visant l’amélioration de la qualité de vie par la création d’envi-
ronnements favorisant notamment l’adoption de mode de vie physiquement actif. 

Shawinigan s’était aussi dotée d’une politique familiale municipale. Le «Comité consultatif famil-
le» de l’époque est de nouveau convoqué afin de mettre en place une structure de suivi pour 
réviser les objectifs contenus dans cette politique.  

D’autre part, la Revitalisation Quartiers St-Marc / Christ-Roi poursuit ses activités et, entre au-
tres, les bilans de fréquentation de la Maison de répit sont de plus en plus intéressants : aug-
mentation du nombre de familles, utilisation de la ressource par les familles référées par le 
CSSS de l’Énergie également sur une base personnelle, intégration en partenariat d’activités 
complémentaires parents-enfants dédiées à développer le sentiment d’appartenance et à briser 
l’isolement des familles.   

COULEURS LOCALES  
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ARRÊT SUR IMAGE 

Portrait important sur la situation de l’habitation en Mauricie 
Le comité habitation du Consortium travaille activement à l’élaboration d’un portrait régional qui 
permettra de connaître les enjeux actuels de l'habitat dans chaque territoire de la Mauricie. Pour 
la réalisation du projet, une consultante, madame Sandy Torres, a été engagée à temps plein 
grâce à la contribution de la Société d’habitation du Québec et de la Conférence régionale des 
élus de la Mauricie.  
 
La démarche se décompose en quatre volets principaux : 1) une analyse générale de l'habitation 
2) un examen plus approfondi de la situation du logement social, 3) une enquête de terrain des-
tinée à cerner les besoins et les solutions dans chaque territoire et 4) la formulation de perspec-
tives d'action (recommandations, plan d'action et plan de mise en œuvre).  
 
La troisième étape, prévue au printemps prochain, interpellera différents acteurs locaux ayant 
une expertise dans le domaine de l’habitation. L’ensemble de la consultation s’adressera à une 
centaine d'organismes qui œuvrent dans les domaines du logement ou du développement social 
et territorial ou auprès de clientèles spécifiques, telles que les personnes âgées, handicapées ou 
en situation de vulnérabilité. L'ensemble du portrait régional de l'habitation constituera la base 
sur laquelle se fonderont les actions à mettre en œuvre.  
 
Le nombre et la taille des logements, le type de construction résidentielle, le mode d'occupation 
et l'état des logements notamment seront analysés afin de vérifier si l'offre en habitation corres-
pond aux besoins actuels et à venir de la population mauricienne. Quels défis se posent au sec-
teur de l'habitat en Mauricie? Quelles solutions novatrices peuvent y répondre? Voilà quelques-
unes des questions sur lesquelles le comité habitation du Consortium se penchera au cours des 
prochains mois. 

En tant que membre du comité développement 
citoyen du Consortium, je dois vous avouer 
que c’est toujours un réel plaisir de retrouver 
ce comité. Que ce soit par la réalisation du jeu 
BOUCHE-À-OREILLE ou encore par le nouveau 
projet de vidéo que nous sommes en train de 
mettre sur pied, il est motivant de pouvoir dé-
velopper des projets d’une façon originale et 
qui saura rejoindre la population en général.  
Le leitmotiv de ce comité est de s’assurer que 
la déclaration citoyenne du Forum citoyen 
mauricien tenu en 2008, ne soit pas lettre mor-
te. Je peux vous confirmer que nous y travail-
lons et que ce comité, formé de passionné, y 
met les énergies nécessaires pour atteindre cet 
objectif.  

Être membre de ce comité me permet, en tant 
qu’organisatrice communautaire, d’avoir une 
vue globale du développement social de ma 
région. Les échangent  et l’expertise des mem-
bres de ce comité sont riches et me permettent 
de demeurer active et informée dans le domai-
ne du développement social. Chapeau à Marie-
Denise et à Marie-Andrée pour leur 
belle énergie et leur passion! 

    
    
    

    
Annie SaulnierAnnie SaulnierAnnie SaulnierAnnie Saulnier    

Organisatrice communautaire 
ÉCOF-CDEC de Trois-Rivières  
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PARTENAIRES RÉGIONAUX 

Plan quinquennal de développement régional  
L’élaboration du plan quinquennal de développement régional de la Mauricie 2010-2015, pilotée 
par la Conférence régionale des élus de la Mauricie, va bon train. Une tournée territoriale a été 
réalisée les 22-23 et 24 février derniers. Quelques consultations restent à faire notamment au-
près du Forum de la société civile, de la Commission régionale sur les ressources naturelles et le 
territoire (CRRNT) et de la Conférence administrative régionale (CAR). Les états généraux du 
mois d’avril prochain permettront, entre autres, de dégager et prioriser les orientations et les 
grands axes de développement. Il est prévu que la version finale du nouveau Plan quinquennal 
soit présentée au conseil d’administration de la CRÉ en juin 2010. 
 
Emploi Québec 
La semaine de l’emploi débutera le 25 avril prochain. Plus de vingt activités répertoriées se tien-
dront simultanément sur tout le territoire de la Mauricie.  
 
Université du Québec à Trois-Rivères 
Les projets d’intervention communautaires (Picom) de l’UQTR connaissent un succès inégalé de-
puis la création du cours. L’objectif de PIC1001 vise l'enrichissement de la formation universitaire 
par une intervention active dans les milieux sociaux et communautaires. Une vingtaine de projets 
sont actuellement en réalisation et l’UQTR évalue la possibilité de créer une deuxième version du 
cours !  
 
Centraide Mauricie 
La 34ème campagne de financement annuelle s’est conclue en décembre dernier et a permis d’a-
masser 1 356 271$ dépassant ainsi l’objectif initial fixé à 1 350 000$. De plus, l’organisation a 
libéré, en décembre 2009, un montant de 50 000$ réparti à 12 organismes dont la mission pre-
mière vise l’aide alimentaire. Les bénévoles des comités d’analyse traitent actuellement les de-
mandes de subvention déposées par les organismes. La première partie de l’analyse financière a 
été réalisée par les étudiants en comptabilité de l’UQTR en janvier et février dernier. 
 

Conseil régional en économie social de la Mauricie 
La tournée de diffusion du portrait des entreprises d’économie sociale de la Mauricie va pour le 
mieux. Plusieurs territoires ont été visités jusqu’à maintenant et les réponses sont très positives. 
Ceux qui sont intéressés à recevoir une présentation dans leur organisation peuvent contacter 
Sophie Morissette à l’adresse suivante : sophie.morissette@cresmauricie.ca .  
 
Un nouveau site Internet s’adressant particulièrement aux jeunes de 16 à 35 ans est en construc-
tion afin de favoriser la relève en économie sociale. Aussi, un projet vidéo devrait être finalisé 
pour l’automne prochain et permettra de faire connaître les principes de l’économie sociale et de 
démontrer ses impacts au développement local et régional. 
 
Agence de la santé et des services sociaux de la Mauricie et du Centre-du-Québec 
Réal Boisvert, chercheur pour l’ASSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec, fait présentement  
une tournée régionale afin de présenter la mise à jour de l’étude sur les inégalités de santé et de 
bien-être en Mauricie et au centre du Québec. Le prochain arrêt est prévu dans la région de    
Mékinac, puis sur le territoire du Haut-St-Maurice et de Maskinongé. N’hésitez pas à contacter le 
Consortium à l’adresse suivante pour recevoir plus d’information info@consortium-mauricie.org. 
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Les signataires de l’entente spécifique du Consortium se sont rencontrés en début d’année et on 
exprimé leur volonté de renouveler cette entente pour les trois prochaines années. Déjà, la 
Conférence régionale des élus de la Mauricie a annoncé sa contribution financière lors d’une As-
semblée publique tenue à l’Hôtel-de-Ville de Trois-Rivières, le 25 février dernier. Le processus se 
poursuit auprès des différents acteurs impliqués et devrait ainsi permettre au Consortium de fêter 
son dixième anniversaire au courant de l’année 2010 ! 

HAÏTI – LE DÉFI DE LA SOCIÉTÉ CIVILE 
 

Le Comité de Solidarité/
Trois-Rivières (CS/TR) 
travaille en partenariat 
depuis plus de 15 ans 

avec l’organisation haïtienne Kay Fanm et 
plus récemment avec IRATAM, dont les lo-
caux sont situés à Port-au-Prince. Le tremble-
ment de terre du 12 janvier 2010 a causé une 
destruction sans précédent qui a grandement 
déstabilisé nos partenaires. Ces organisations 
ont malgré tout manifesté beaucoup de cou-
rage et participé à  l’importante solidarité 
locale qui s’est organisée pour assurer les 
secours d’urgence.  
 
Le mouvement des femmes haïtiennes a été 
très touché par le séisme. De grandes figures 
féministes, dont   Magalie Marcelin, fondatrice 
de Kay Fanm, y ont perdu la vie. Kay Fanm 
(La maison des femmes) est une organisation 
haïtienne de promotion et de défense des 
droits des femmes.  
 
Malgré la souffrance et l’insé-
curité qui perdure, l’équipe 
tente de poursuivre son tra-
vail. Les agressions sexuel-
les, notamment le viol et les 
tentatives de viol, sont parti-
culièrement observées depuis le séisme, en 
particulier dans les camps. Des mesures de 
protection spéciales pour les populations vul-
nérables d’Haïti – dont les femmes et les fil-
lettes – devront être prévues par les différen-
tes instances. 

 
 
Pour IRATAM, cette organisation qui offre de 
l’appui technique à la production agricole et 
qui travaille à la souveraineté alimentaire de la 
population, les défis sont énormes. La popula-
tion de Port-au-Prince fuit la ville pour rega-
gner la campagne. L’accueil de ces milliers de 
personnes pose de grands problèmes pour 
répondre aux besoins les plus élémentaires; 
eau, alimentation, hébergement.  
 
Pour le CS/TR, il faut faire face aux défis à 
relever dans les prochains mois, afin de nourrir 
et d’abriter les gens, mais ensuite pour que le 
peuple haïtien puisse vivre enfin dans la digni-
té; et pour que les organisations de la société 
civile haïtienne puissent jouer le rôle essentiel 
qui leur revient.  

Élisabeth CloutierÉlisabeth CloutierÉlisabeth CloutierÉlisabeth Cloutier 
Comité de Solidarité de  

Trois-Rivières 

Titre de l'article intérieur 
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GLOBE-TROTTER 

EN PASSANT... 
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Depuis plusieurs mois, le comité développement citoyen travaille à 
la conception d’un jeu questionnaire, Bouche-à-Oreille, qui invite 
les gens à débattre entre amis, collègues ou en famille. Par des 
mises en situation, ce jeu 100 % mauricien promeut les valeurs de 
la déclaration citoyenne issue du Forum citoyen mauricien tenu du 
23 au 25 octobre 2008 à Shawinigan. Peut-être en avez-vous déjà 
entendu parler? 

 
Le jeu, mis à l’essai auprès de différents groupes en Mauricie, connait un fort succès. Les ren-
contres faites jusqu’à présent s’avèrent très constructives et sont appréciées, tant pour les parti-
cipants que pour les intervenants. Les sujets abordés et les discussions qui y sont rattachées 
sont effectivement riches et deviennent un point d’ancrage intéressant pour notamment, resser-
rer les liens du groupe. Si bien, que le comité évalue la possibilité d’élaborer une trousse d’ani-
mation complète.  À suivre... 

À SURVEILLER 
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SÉCURITÉ ALIMENTAIRE 

Le comité en sécurité alimentaire du Consortium travaille présentement à l’élaboration d’un ré-
pertoire de tous les organismes œuvrant dans le domaine de l’aide alimentaire en Mauricie. Par 
une série d’entrevues avec différentes organisations de la région, il rédigera également un por-
trait à la fois quantitatif et qualitatif sur le sujet. Ce dernier servira de point de départ vers d’au-
tres démarches et également, à amorcer un meilleur réseautage entre les organismes. 
 
Cette démarche vise à réaliser trois objectifs : 
 
• Documenter les services et la diversité de la clientèle en sécurité alimentaire en Mauricie et en 

dresser un portrait pour l’ensemble du territoire; 
• Outiller les organismes afin de faciliter le réseautage entre eux; 
• Informer les élus, les décideurs, les intervenants et la population pour les sensibiliser aux en-

jeux liés à la sécurité alimentaire. 
 
Cette initiative donne suite à des préoccupations signalées par les organismes du milieu ; sous-
financement, hausse de la demande d’aide, départ des bénévoles, adaptation des nouveaux arri-
vants dans le milieu, etc.  
 
Une réalité demeure, de beaux défis attendent les intervenants en sécurité alimentaire au cours 
des prochaines années. Chapeau à tous les bénévoles qui ne comptent plus les heures travail-
lées, les interventions réalisées, les repas servis. Pour avoir été sur le terrain, j’ai vu les bénévo-
les fiers du travail accompli. J’ai vu l’étincelle dans les yeux de ces personnes qui croient sincère-
ment au travail qu’ils accomplissent. Ces gens portent la valeur de la solidarité sur leurs épaules. 
Leur travail est vital pour notre communauté et il améliore la qualité de vie de plusieurs citoyens.  
 
Soyez à l’affut, c’est à l’automne prochain qu’aura lieu une conférence de presse qui sera, pour le 
comité, l’occasion de dévoiler le portrait et de diffuser le répertoire. 
 

JeanJeanJeanJean----Sébastien LeboeufSébastien LeboeufSébastien LeboeufSébastien Leboeuf    
Stagiaire en techniques de travail social 

Cégep de Trois-Rivières 
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LES INCONTOURNABLES 

MARS 

20 au 26 Semaine québécoise des adultes en formation. www.adulteenformation.com  
 

24 Lancement de la COOP ETC, La Tuque.  

 Responsable: Isabelle Larouche au 819 676-3006 poste 6513. 

24 Activité sur la consommation responsable et l’économie sociale organisée par le Conseil 

régional en économie social de la Mauricie. www.economiesocialequebec.ca 

24 Lancement de la campagne de visibilité des organismes communautaires de Mékinac  

      organisé par la Corporation de développement communautaire de Mékinac. 
 Responsable: Nancy Gauthier 418-289-3433. 

25 Le Florilège de la Corporation de développement communautaire Des Chenaux.  

      Responsable: Valérie Bureau 819-840-3086. 

31 Gala Hommage de la Semaine québécoise des adultes en formation de la Mauricie. 

      Responsable: Hélène Forcier 819-379-8714 poste 7413. 
 

AVRIL 

18 au 24 Semaine de l’action bénévole. 

22-23 Colloque national sur la revitalisation intégrée « Lutte à la pauvreté, les défis d’une 
 collectivité » à l’Hôtel Delta de Trois-Rivières. 
 Responsable: Catherine Lampron-Desaulnier 819-373-1473 poste 2314 

20-21 et 22 Conférence nationale sur l’enjeu de l’occupation des territoires organisé par  
 Solidarité rurale à Espace Shawinigan. www.territoires.qc.ca 

25 au 30 Semaine de l’emploi en Mauricie organisé par Emploi Québec. 

 

MAI 

10 au 16  Semaine québécoise des familles. 

18 Rencontre régionale en sécurité alimentaire organisée par le Consortium. 

      Responsable: Marie-Denise Prud’Homme 819-601-6630.  
 

19 et 20 Rencontre printanière du Réseau québécois en développement social à Québec. 

 

JUIN 

5 Fête des voisins organisée par le Réseau québécois des villes et villages en santé.  
     www.fetedesvoisins.qc.ca 
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